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ALLONS-Y,
SIMON.

M'A EMPL| LA TETE DE QUESTIONS...




MAIS JE NE POUVAIS PAS ME
RESOUDRE A LES POSER.
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BON COURAGE



POUR LE TRAVAIL.













JE N'EN Al PAS DIT PLUS...









ON SENTAIT TOUS LES PEUX
QUE QUELQUE CHOSE AVAIT
CHANGE.







GOOD NIGHT

5.10 LIGNES PARALLELES
Histoire : Writer Kang / Dessin : ACO
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CELUI-CI,
Sl VOUS PLAIT.

TRES BON CHOIX. GA
FERA 677 €. SOUHAITEZ-VOUS
NOTRE CARTE CLIENT 7
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VOUS PLAIT.







SIX CENTS...7
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UN CREATEUR, TU PARLES !
TOUT ¢A POUR UN SAC.
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JE ME FAIS JUSTE

U SOUCL...
\






TU PEPENSES BEALICOUP
CES TEMPS-CI.










JE PARIE QUE

GA TE DEGOLTE DE ME
VOIR ACHETER PES TRUCS

DE CREATEUR...




ALORS QUE JE

F

MA DETTE.
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N-NON, CE
N'EST PAS CA!









QUAND LES CHOSES ONT-ELLES
COMMENCE A SE GATER 7







ON ETAIT S| PROCHES.






MAIS MAINTENANT, QUAND JE VOIS
CES MORCEAUX BRISES...




= B el

1 L] -
|
|
| Q. P RSp—— N

T |
il
| B

I T |

F

= 1 |

s -
1 | |
: g
1

—
L..-.r
|“..|-.
ml..
o =
==

|
= |

]

torkes

1it=S




BT il o B T T

i i

|

______ﬂ___
(g

__________L_E

T
I
I




ELLE ME SEMBLE SI LOIN...










COMME PEUX LIGNES

PARALLELES QUI NE SE
REJOINDRONT JAMAIS.
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COMME J'Al DIT, JE
VAIS ARRETER DE TRAVAILLER
COMME MARCHAND DE SABLE.







A SUIVRE...






